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CRITIQUE 

« Mes amis de partout 
Une campagne très discrète 

» 

«Mes amis de partout est une cam­
pagne de sensibilisation à la réalité 
multi-ethnique et inter-culturelle de la 
société québécoise. Préparée conjoin­
tement par les ministères de l'Immigra­
tion et de l'Éducation, elle s'adresse à 
tous les écoliers de la maternelle et du 
primaire.» Voilà ce qu'annonçait l'invi­
tation au lancement officiel de la 
campagne. 

Il faut applaudir à l'initiative très 
heureuse que constitue «Mes amis de 
partout». Il faut cependant souligner le 
peu de moyens mis à la disposition de 
cette opération. Le ministère de l'Éduca­
tion nous apprend en effet que son 
budget global ne compte que 50000$. 
Comme l'opération doit être réévaluée 
en fin de juin, il est à espérer que cette 
étape permettra au MEQ de clarifier ses 
intentions et d'améliorer la documen­
tation mise à la disposition des ensei­
gnants. 

Que peut rapporter en effet une 
campagne dont les principales dépenses 
ont été les coûts d'impression et de 
distribution d'un document écrit? Quand 
on sait, par ailleurs, la pile de documents, 
émanant de l'école, de la commission 
scolaire ou du MEQ, que l'enseignant du 
primaire reçoit chaque semaine... Aucun 
agent de développement pédagogique 
n'a été engagé pour animer la campagne. 

On n'a prévu, semble-t-il, aucune ren­
contre avec les conseillers pédago­
giques pour s'assurer de leur soutien. 
S'agit-il d'une véritable innovation péda­
gogique ou assistons-nous plutôt à une 
opération de prestige destinée à donner 
bonne conscience au MEQ dans ses 
rapports avec les groupes minoritaires? 

Regardons un peu la documentation 
destinée à l'enseignant. Le «Guide à 
l'intention des enseignants» est consa­
cré essentiellement à un tableau histo­
rique décrivant l'enracinement des 
groupes minoritaires au Québec. Ce 
tableau est certes très intéressant, mais 
l'importance qu'on lui accorde fait 
ressortir la minceur des indications 
pratiques: quatre pages. Le guide 
n'encourage pas l'intégration des ma­
tières puisque les suggestions d'activités 
sont généralement présentées, non pas 
sous forme de projets ou de thèmes à 
réaliser, mais plutôt sous forme de 
matières étanches et cloisonnées. Les 
suggestions qui y sont faites ne 
concordent pas avec les options propo­
sées par le nouveau programme de 
français. Sous la rubrique «Français», 
par exemple, toute situation de commu­
nication est absente. Paradoxalement, 
les suggestions de la rubrique «Géo­
graphie, histoire» sont beaucoup plus 
riches du point de vue lanqaqier. On 
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peut par conséquent déplorer une 
certaine absence de coordination entre 
le lancement des programmes et le 
lancement de Mes amis de partout. 

Il faut espérer que le Ministère voudra 
bien donner à cette campagne toute 
l'importance qu'elle mérite: qu'il l'étende 
au secondaire, qu'il la rende plus 
conforme aux options pédagogiques de 
ses propres programmes, qu'il y présente 
une démarche pédagogique favorisant 
l'intégration et qu'il la complète par des 
instruments pédagogiques plus adé­
quats qui fassent des références plus 
explicites aux programmes d'enseigne­
ment. De cette façon, la campagne Mes 
amis de partout aura des chances d'être 
véritablement connue par le plus grand 
nombre d'enseignants possible et ainsi 
d'atteindre ses buts. 

Christophe HOPPER 
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